Année 2012

Rapport du Président

Mesdames et Messieurs,

Nous allons commencer notre Assemblée ordinaire par l’habituel Rapport du Président sur l’activité réalisée par notre Société en 2012.

Chaque année notre activité scientifique devient toujours plus importante sous plusieurs points de vue. L’année passée je soulignai déjà le très grand développement qu’avait connu l’engagement d’un certain nombre de nos sociétaires dans la réalisation du Programme prévu. Cette année, cet engagement a vraiment été considérable surtout pour ce qui concerne l’organisation du XIIIe Colloque sur les Alpes dans l’Antiquité et l’ activité de Prospection du Territoire.

Mais, cette année aussi, mon devoir m’appelle avant tout à rappeler par quelques mots les Membres disparus.

Le 27 février, Madame Lea  Cheney nous a quitté. Après le décès de son mari M. Silvio Novaro, à la générosité et à l’engagement duquel notre Société doit beaucoup, Madame Lea a pris sa place parmi nous et a suivi et soutenu nos travaux.

Notre Société, consciente d’avoir une fois de plus perdu un de ses Membres parmi les plus fidèles et précieux, renouvelle aux familles Cheney - Novaro les condoléances les plus émues et, je vous l’assure, rappellera à jamais les vastes connaissances de M.me Lea, son sourire et sa noble modestie.

Un deuxième deuil nous a frappé le mois de juin 2012, notre Membre fondateur René Grosso nous a quitté. Nous avons malheureusement appris, sans détails, la triste nouvelle par internet seulement vers la fin de l’année. 

En fin de séance, avec notre collègue Sergio Bosonetto nous le rappellerons par quelques mots.

Je reviens à mon Rapport.

I. ACTIVITE SCIENTIFIQUE

I.1 Conférences

Une seule conférence a été organisée en 2012, vu l’engagement qui nous attendait pour l’organisation du Colloque prévu pour le mois d’octobre.

Le 24 mars, M le Pr Angelo Fossati de l’Università cattolica de Brescia, nous présenta, dans la salle de la Bibliothèque régionale à Aoste, un nouveau site de gravures rupestres, patrimoine mondial de l’ UNESCO : L’ arte rupestre della Serra da Capivara, Piauì, Brasile.

Ce site, connu depuis toujours par les habitants de la région, fut étudié à partir de 1970 par Niède Guidon. En 1979 devint Parc National Fédéral et en 1991 Patrimoine Mondial de l’ UNESCO.

Il présente de nombreuses peintures monochromes, rouge/orange, rarement elles sont jaunes, brunes, blanches, noires et grises. Ces peintures ont été classées par Madame Guidon en deux Traditions, la Tradition Nordeste et la Tradition Agreste. La première, la plus nombreuse dans le site, présente des peintures symboliques et des scènes de la vie de tous les jours de l’époque de la réalisation des peintures mêmes. Elles sont généralement petites,  mais avec un grand nombre de détails très importants. La deuxième, la Tradition Agreste, aux peintures moins nombreuses, présente par contre de grands personnages, pleins de détails et des animaux de taille légèrement plus petite. Quant à la datation des peintures, l’avis de Madame Guidon est de placer la Tradition Nordeste entre 12.000 et 4.000 BP et la Tradition Agreste entre 7.000 et 4.000 BP.

Des datations récentes ont permis de faire remonter un certain nombre de peintures à 60.000 BP. L’ étude de cet extraordinaire site n’est que commencée.

I.2 XIIIème Colloque sur les Alpes dans l’Antiquité

Ce XIIIème Colloque sur les Alpes dans l’Antiquité se déroula à Brusson du 12 au 14 octobre. Le thème, établi par le Comité scientifique international, préposé à la supervision scientifique de ces Colloques et que je remercie en cette occasion pour son précieux apport scientifique, portait sur Le travail dans les Alpes – Exploitation des ressources naturelles et activités anthropiques de la Préhistoire au Moyen Age. Nouveaux acquis 2000 – 2010. Les travaux furent organisés en quatre sexions : 1. Exploitation des matières premières ; 2. Les ressources alimentaires ; 3. Architecture sacrée et profane ; 4. Voies de communication. Trente Communications et une vingtaine de Posters furent présentés par une cinquantaine de spécialistes de France, Suisse et Italie. Présidé par M. le Pr Michel Fuchs de l’Université de Lausanne, il compta l’inscription de deux cents participants, parmi lesquels un certain nombre d’ étudiants d’ archéologie. J’aime à ce propos rappeler que nous avons remarqué la présence de représentants des Universités suisses de Berne, de Zurigh, de Genève, et de Lausanne ; des Universités françaises de Savoie, de Lyon, de Grenoble et de Marseille ainsi que des Universités italiennes de Turin, de Milan, de Brescia, de Trento, de Padoue, de Ferrara et de Gênes. Très nombreux étaient aussi les responsables des Bureaux archéologiques et les directeurs de Musée des deux côtés des Alpes. Quatre Surintendants régionaux italiens ont bien voulu rehausser par leur présence et apporter leur contribution au Colloque, à savoir : M. Roberto Domaine de la Vallée d’Aoste, M.me Egle Micheletto du Piémont, M.me Raffaella Poggiani Keller de la Lombardie et M. Filippo Maria Gambari de l’ Emilia Romagna. Et, c’est tout dire !  

La rencontre, parfaitement réussie, a été possible grâce à l’apport financier de l’Administration régionale de la Vallée d’Aoste, à savoir : - une subvention financière de 15.000 Euros de la part du Département de l’Education et de la Culture, régi à l’époque par M. l’assesseur Laurent Viérin ; - un somptueux repas de clôture offert par la Présidence de la Région, régie par M. le président Auguste Rollandin ; - du très beau matériel, pochettes, badges, etc. mis à la disposition par la Présidence du Conseil de la Vallée, présidé par Madame Emily Rini qui remplaça M. Albert Cerise soudainement disparu. Et, à souligner aussi l’apport considérable sous tous les points de vue, de la Municipalité de Brusson, guidée par M. le syndic Giulio Grosjacques, qui mit à notre disposition la très belle salle de la clinique locale, un riche vin d’honneur à l’ouverture du Colloque et de copieuses pauses – café au cours du Colloque même. La plus vive gratitude de la Société valdôtaine de Préhistoire et d’Archéologie, du Comité scientifique international préposé à l’organisation des Colloques sur les Alpes dans l’Antiquité, voire des nombreux scientifiques de France, de Suisse et d’Italie qui participèrent à cette rencontre, est adressée par mon modeste biais à ces élus régionaux et communaux de Brusson, bien méritants de l’avancement de la recherche archéologique dans les Alpes.

Un remerciement très chaleureux je le dois aussi à l’artiste Ezio Bordet qui soigna la réalisation de l’ affiche et du programme du Colloque. Il a réalisé pour nous un véritable chef d’œuvre.

 Et, comment oublierais-je mes collaborateurs du Conseil de Direction de la Société et ces Membres de la Société mêmes et de ma famille, qui par leur présence active m’ont soutenu pendant toute l’organisation et le développement du Colloque, en m’accompagnant dans les nombreuses rencontres avec nos élus de la Région et avec ceux de la Municipalité de Brusson et en garantissant un service précis de Secrétariat au Colloque même ? A tous le plus grand merci de ma part. Sans leur soutien et leur aide bénévole, l’organisation d’une activité scientifique pareille aurait été impossible.

I.3 Visites d’étude

Au cours de l’année 2012 nous avons organisé trois visites d’étude, auxquelles ont participé un bon nombre d’inscrits à la Société.

· Le 6 et 7 avril, Madame Marica Venturino, de la Surintendance de Turin, nous organisa une visite à l’exposition et au site archéologique de Valdieri, ainsi qu’au Musée de Chiusa di Pesio. Seule la visite prévue au  Centro di documentazione dell’orso bruno nelle Alpi marittime n’a pas pu se réaliser, faute au mauvais temps. Par contre, la tradition de ne pas oublier une table bien garnie de mets typiques des lieux a été respectée.

· Du 28 avril au 1er mai, un programme touffu, préparé par notre Membre d’honneur, le professeur Angelo Fossati, nous attendait au Valcamonica. Visite à la Pieve di San Siro, remontant au XIIe siècle, au Parco nazionale dei Massi di Cammo, récemment aménagé, le sol mis au jour est celui de l’aire sacrée préhistorique, au site romain de Cividate camuno et à son Musée, au sanctuaire monumental de Spinera, dédié à Minerve, découvert par hasard et récemment rendu visitable, au site à gravures préhistoriques de Luine, à celui des Corni freschi, au Musée de Foppe di Nadro, ainsi qu’aux parcs à gravures de Ceto, Cimbergo , Paspardo et à celui de Naquane, à la chapelle Delle Sante avec sa roche gravée d’empreintes de mains, pour finir par l’église de Esine  et ses fresques du XVe siècle. Le premier jour il y avait eu une séance culturelle à la Cittadella della Cultura à Capo di Ponte où, présents les élus de cette Vallée, nous avons présenté notre Société et notre Bulletin XXII. Nous avons pu assister aussi à un très intéressant débat sur l’exploitation touristique d’un patrimoine aussi riche que celui du Valcamonica qui, malgré sa renommée internationale, a connu, au cours de 10 ans, une baisse de visiteurs de 75.000 en 2001, à 45.000 en 2011. Nous avons, pendant notre séjour, logé à l’hôtel Graffiti de Capo di Ponte où on est toujours très bien reçus. Je dois, aussi au nom de toute la Société, un grand remerciement au Prof. Fossati et à ses collaborateurs qui nous ont accompagnés, guides précieux et grands connaisseurs de cet immense patrimoine, sur tous les sites visités.

· Le 16 juin, nous avons visité à Asti l’extraordinaire exposition sur les Etrusques L’ideale eroico e il vino lucente. Cette exposition présentait pour la première fois en Italie du matériel rare et précieux sorti pour l’ occasion des Musées du Vatican. C’est dire son importance !

I.4 Bulletin social 

En 2012 nous avons suspendu la publication de notre Bulletin ordinaire n. XXIII pour deux motifs, en premier lieu nous n’avions pas, au début de l’année, une idée précise des frais à soutenir pour l’organisation du Colloque et surtout nous ne connaissions pas encore le montant précis de la subvention régionale ; deuxièmement  nous étions indécis si publier un Bulletin ordinaire contenant l’activité de la Société ou un Bulletin hors-série accueillant l’ Index des vingt premiers Bulletins, nouvelle série, dont la réalisation avait été confiée à Le orme dell’uomo de Cerveno. Aujourd’hui je suis à même de vous préciser que : pour la réalisation du Colloque à largement suffit la subvention extraordinaire de 15.000 Euros, qui nous a été octroyée par l’Assessorat de l’Education et de la Culture et que le travail de l’ Index désormais terminé, sera donc imprimé dans le Bulletin n. XXIII de 2012, qui vous sera distribué avec une copie sur CD au cours de cette année. Au cours de cette année sera imprimé aussi le Bulletin n. XXIV de 2013, consacré aux Actes du Colloque même.

I.5 Prospection du territoire

En 2012, malgré l’engagement de plusieurs sociétaires pour l’organisation du Colloque, la Société a quand même réalisé un travail très important de prospection du territoire, j’oserai dire plus important encore que celui des années passées. A l’activité habituelle organisée à partir du mois de mai par le Groupe de l’été, du mois d’août au mois de novembre, un petit groupe de sociétaires, à savoir Angela Pramotton, Eusèbe Impérial et Rino Girotto, auxquels s’ ajoutèrent deux nouveaux inscrits à la Société, M.me Françoise Chiletti et M. Faustino Impérial, réalisa un profitable et précieux programme,  très dense en nouvelles découvertes et nouvelle documentation  des sites connus. 

Le groupe de l’été, prospecta huit zones :

· Le 12 mai, lieux dits Tsan di Neuven et Clapey-ner, sous la nécropole de Vollein ( Quart) ;

· Le 26 mai, lieux dits Trois-Villes, haut vallon de Valsainte, Bratset ( Quart) ;

· Le 2 juin, Lavezey ( Saint-Denis) ;

· Le 10 juin, lieux dits Reilles, Machaby, La Courma (Arnad) ;

· Le 23 juin, Sainte-Anne, Saint-Maxime, Targnod, Curien et Clapey des herbes  (Challant et Brusson) ;

· Le 31 juillet, Molina, Grauson et Ecloseur (Cogne),

· Le 18 août, lacs autour du Refuge Berbustel ( Champdepraz)

· Le 8 septembre, lieux dits Vallon de Crétalla, Tsamolet, Berio de Saint Mechì, Chamérod sur la Montagne du Villair et le Plan de l’atoueo à Valsainte (Quart).

Pas de grandes découvertes, nouvelle documentation des roches connues.

Le groupe réduit des courageux a par contre signalé 13 nouveaux sites à roches gravées, la plupart très intéressants, certains déjà signalés dans le passé, tous avec des gravures inédites. Ces sites sont situés dans les communes de : Fénis ( village de Tillier), Charvensod (hameau de Lassaley), Arvier ( sentier sous la cure de Saint-Nicolas conduisant aux vignes de l’Enfer), Saint-Pierre ( au pied du Mont Fallères), Quart ( sur Morgonaz) , et sous le (hameau de Vignoula), Introd (Sorressamont, Plan Cou et Truc d’Arbé), Challant – Saint – Anselme ( Vallon de Chasten – Suc et Pera Peccolla), Avise ( Le Gnalle), Aymavilles ( La Poyà). 

Plusieurs de ces sites ont été localisés avec précision, nous ne pouvons en donner ici des détails plus précis; une première documentation sur fiche, je souhaite,  sera publiée par les inventeurs dans notre Bulletin ordinaire de 2014. Nous signalons aussi que le groupe a recueilli une nouvelle documentation d’une trentaine de sites déjà connus.

I.6 Collaboration avec la Surintendance régionale aux B.C.

Le 23 mars nous avons eu une rencontre avec M. De Gattis et nous avons rédigé un petit programme à réaliser en synergie. 

D’après cet accord nous avons été invités à participer aux rencontres pour l’aménagement de la nécropole néolithique de Vollein. Nous avons pour l’occasion souligné la nécessité de revoir l’interprétation et la datation de cet important site de notre région qu’il faut faire remonter sans aucun doute à la deuxième moitié du Ve millénaire a. J.-C. et certainement pas à l’ Età del Rame et moins encore à celle du Bronze, époque où il y eut une nouvelle occupation humaine des lieux, bien documentée par des tessons recueillis dans les abris au nord, en face de la nécropole, directement sur le terrain. Des fouilles à entreprendre dans ces abris, bien exposés au soleil, pourraient nous fournir une chronologie du site depuis la première occupation au Néolithique Moyen jusqu’à nos jours et surtout, pourquoi pas ?, nous indiquer finalement avec précision l’endroit habité par les hommes de la nécropole même et ensuite par les nouveaux venus de l’ âge du Bronze. En connaissant bien la vie à la montagne, nous pouvons par contre exclure la présence d’ habitats dans les abris situés sous la falaise, au pied de la nécropole, abris qui par leur exposition au Nord ne voient pas de soleil, même en plein août, ainsi que dans le plat couloir entre les deux falaises, où les vents, souvent gelés, en tout cas toujours gênants, qui soufflent du Mont-Blanc ne sont pas favorable à l’implantation de tentes. 

Nous nous sommes aussi permis de proposer à nos archéologues la réalisation d’ un nouveau relevé des gravures qui accompagnent la nécropole, mais qui doivent être l’œuvre des nouveaux venus au début du deuxième millénaire, à l’âge du Bronze et que nous même, sans données plus précises, mais par la simple comparaison avec les gravures valaisannes de Saint – Léonard nous pensions remonter, presque un rite de fondation, à l’installation de la nécropole. Ce relevé pourrait être confié à l’équipe du Professeur Fossati, Le orme dell’uomo.

Nous avons aussi, constamment, suivi les travaux de relevée des gravures de l’abri de Montjovet, Chenal, par M. Fossati et son équipe. Ce relevé à documenté une frise de gravures remontant, pour la partie la plus ancienne au Néolithique, superposée par une frise de gravures de l’Age du Bronze, suivie de fine gravures du Moyen Age. L’ histoire de la décoration de l’abri de Barmasse à Valtournenche se répète.

Au cours de 2012 Nous avons signalé à la Surintendance des travaux agricoles autour de la belle pierre gravée de Brissogne Breutset, publiée dans notre premier Bulletin, dans lequel elle a eu l’honneur de la couverture !, heureusement elle n’a connu aucun dégat. Nous avons aussi sollicité nos Bureaux archéologiques à propos de la sauvegarde de la splendide stèle de Allein Murier et nous en avons aussi parlé à M. Patrocle syndic du lieu. Nous croyons qu’il faut absolument la déplacer de l’endroit, où elle a été couchée, on ne sait pas quand,  avant qu’elle ne disparaisse dans un nouveau mur en petit morceaux.

Le 23 juillet un beau groupe de nos sociétaires est monté visiter les fouilles du Mont-Falère avec M. Philippe Curdy, directeur du Musée de Sion et le 31 juillet nous avons accompagnés M.ma Martinet, M. Raiteri et M. Marquet   de notre Surintendance et un groupe de nos Sociétaires visiter les trois roches à cupules de Cogne, desquelles M. Marquet a pris les coordonnées et fait de bonnes photos..

Les 13, 14 et 15 août le prof Fossati et M.lle Morello ont relevé, sur invitation de notre Société, d’entente avec la Surintendance, la pierre à cupules de Saint – Marcel, Les Druges. Ce relevé sera publié dans notre Bulletin n. XXV de 2014.

Le 30 novembre, nous avons fait part à M. De Gattis et à M.me Framarin d’une possible carrière de pierre des romains à Pont-Saint-Martin que notre Sociétaire M.me Pramotton nous a invité à visiter.

II. RAPPORTS AVEC LES SOCIETES CORRESPONDANTES

Pendant toute l’année 2012 nous avons entretenu de profitables rapports avec les autres Sociétés culturelles, pour ce qui est de la culture locale et surtout pour ce qui sera l’apport financier de la part de la Région en 2013. 

Le 27 novembre, avec les présidents de L’ Académie Saint – Anselme, de la Société de la Flore et du Comité des Traditions valdôtaines nous avons rencontré M. Laurent Viérin, Assesseur de l’Education et de la Culture, pour connaitre les intentions de l’Administration régionale à propos du financement pour 2013 des Sociétés culturelles.

M. l’Assesseur nous communiqua que vue la situation de crise il aurait fallu tenir compte d’une diminution, mais que la même n’aurait pas du dépasser le 10-15% de la somme actuelle. 

III. EVENEMENTS ET ACTIVITE VARIES

· Le 9 juillet nous avons tenu une Conférence sur les gravures rupestres de notre région à Chambave, dans la salle de la Cave des vignerons de l’endroit. La conférence était organisée par la Cave coopérative du lieu.

· Le 9 août un bon groupe de nos sociétaires a visité, accompagné par M.me Bertarione, les fouilles qu’elle a conduit au Pondel. Voir le pont vidé du sable qui le remplissait à l’intérieur, nous a posé quelques soucis sur sa stabilité. Nous aimons croire  que les ingénieurs  responsables du travail, connaissent bien leur métier, de notre part nous n’avons aucune notion d’architecture moderne, voire ancienne pour nous prononcer..

· Le 22 août, rencontre à Brusson pour la présentation des fouilles de  Vollon. Pour l’occasion nous avons aussi présenté le Colloque du mois d’octobre.

· Le 10 novembre, participation à Cogne au Colloque sur saint Besso, mémoire historique et chrétienne d’un culte payen beaucoup plus ancien.

· Le 30 novembre, un groupe de nos sociétaire participa à Aoste au Colloque Aver, anciens vestiges en ruine. Présentation des travaux effectués par la Région aux châteaux de Graines et de Saint – Marcel.

· Le 14 décembre un bon groupe de nos sociétaires participa à Turin à une séance organisée par la Surintendance du Piémont en l’honneur de Piero Barocelli. Pour l’occasion on présenta le dernier Bulletin de la Surintendance même, M.me Silvia Sandrone du Musée de Tende et M. Andrea  Arca, Membre de notre Société tinrent deux conférences sur le Mont Bego et sur les recherches que Barocelli  conduisit sur le site même dans les années entre les deux guerres. Prirent aussi la parole M.me Egle Micheletto, surintendante du Piémont et M.me Anna Barocelli, fille du grand archéologue. Par notre présence nombreuse, nous avons voulu témoigner la reconnaissance envers ce grand savant en premier lieu de notre Société, qui le compta parmi ses Membres d’honneur les plus importants, et de la Vallée d’Aoste toute entière, au sein de laquelle Piero Barocelli, par sa science, posa les bases de la recherche archéologique par des méthodes scientifiques.

IV. REUNION DU COMITE SCIENTIFIQUE

Le Comité scientifique, responsable de l’organisation des Colloques sur les Alpes dans l’Antiquité, s’est réuni deux fois en 2012.

· Le 23 mars, à Fénis. Dans cette séance il à mis à point l’organisation scientifique du Colloque de Brusson, en arrêtant définitivement la liste des intervenants, le titre de leur communication et le sujet des posters proposés.

· Il s’est réuni une deuxième fois à Brusson, le 13 octobre. A cette occasion il a décidé que le XIVe Colloque se tiendra en Suisse, Valais, en 2015, et qu’il aura pour thème : ARCHEOLOGIA DEL MOVIMENTO – Circulation des hommes et des biens dans les Alpes. L’espace chronologique à été prolongé jusqu’à l’époque moderne.

V. SIEGE SOCIAL ET FONCTIONNEMENT DE LA SOCIETE

Le nouveau Siège de la Société n’a été définitivement mis en place dans tous les détails qu’ au début de mars, grâce à l’engagement et au dévouement de quelques Membres bénévoles. Nous les remercions au nom de tous.

· L’ Assemblée annuelle  s’est déroulée en 2012 le 12 février, dans cette même salle, ici à Fénis.

· Le Conseil de direction s’est réuni en 2012 sept fois : Le 21 janvier, le 12 février, le 2 mars, le 22 mai, le 12 juillet, le 4 août, le 5 septembre et le 9 novembre. Ce nombre de séances, qui dépasse largement les quatre séances annuelles prévues par nos Statuts, à été nécessaire pour l’organisation pratique du Colloque. Merci aux Membres qui ont bien voulu assurer leur présence même en été.

VI. FETE DE LA SOCIETE

Et, dulcis in fundo, comment ne pourrions-nous pas rappeler la belle fête annuelle que tous les ans nous organisons au beau milieu de l’activité estivale, le 16 août ? Cette année elle s’est déroulée au restaurant de Lavassey, à Saint – Denis, dans un site enchanteur, sous le rocher de Saint – Evence. L’occasion nous fut donnée, avant de nous assoir autour d’une table bien garnie de produits locaux, de prospecter nouvellement ce plateau, haut perché sur la vallée centrale.

CONSIDERAZIONI CONCLUSIVE

Visto il lungo Rapporto che avete avuto la gentilezza e la pazienza di ascoltare, e siccome il dovere ci impone ancora, dopo la parentesi amministrativa e la presentazione del Programma 2013, di ricordare con qualche parola il nostro Socio fondatore, il Prof. René Grosso di Avignone, mi limiterò a due brevi considerazioni : 

- Ricordatevi che la nostra Società vive grazie al volontariato dei Soci, che la sede sociale è aperta a tutti, il primo e il terzo mercoledì di ogni mese, dalle 17 alle 19, luglio ed agosto esclusi, e che è monotono, credetemi, ritrovarsi in pochi, sempre gli stessi. 

- Ricordatevi inoltre, che chi vi parla, lo fa ormai da oltre quarant’anni e magari, di questi tempi, vi tedia con alcuni suoi discorsi, che possono sembrare troppo prudenti o forse, per qualcuno, anche di freno a entusiasmi nascenti in mezzo a noi. Non dimentichiamoci però che, se abbiamo visto la nostra credibilità crescere e affermarsi nel corso degli anni, sia negli ambienti scientifici che presso le Istituzioni preposte alla tutela del nostro patrimonio culturale, ciò è dovuto al fatto che sempre abbiamo operato in modo credibile, in comunione di intenti e soprattutto dopo aver ben ponderato le iniziative da prendere, i modi e i luoghi di esporle a chi di dovere, senza agire individualmente, improvvisando magari, anche se con buoni intenti, sull’onda di un repentino entusiasmo. L’attività scientifica, anche se modesta come quella che svolgiamo, non può essere frutto di improvvisazione, soprattutto nel momento in cui viene presentata alle Istituzioni competenti, leggasi Soprintendenza, per concordarne ed approvarne la realizzazione.

Ciò che si presenta deve essere ufficiale,  frutto del dibattito all’interno della Società. E in questa direzione che intendo continuare ad operare, pronto ad assumere, come sempre in passato, in prima persona tutte le responsabilità che lo Statuto assegna al Presidente e chiedo a tutti di volermi garantire il loro sostegno e la loro collaborazione in questo senso. 

Grazie della pazienza e dell’attenzione.

Fénis, 17 febbraio 2013

Damien Daudry, presidente.

